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Nous nous sommes occupés spécialement de nous procurer les ouvrages de droit, 
d’art militaire et de diplomatie touchant à la guerre qui continue à gêner la produc­
tion littéraire. Parmi les additions au catalogue de la Bibliothèque, en trouvera les 
“ Mémoires de lord Fisher ”, de lord Jellicoe, de sir Percy Scott, du général Ludendorff, 
de l’amiral Von Tirpitz, du comte Czernin; et aussi de plusieurs autres du même 
genre, quoique de moindre importance.

Nous nous sommes procuré un certain nombre de dépêches de lord Haig qui, avec 
leurs cartes et leurs plans, seront très utiles aux députés.

Nous nous sommes aussi occupés du Traité de Paix et de tous les ouvrages qui en 
traitent, soit en Angleterre, aux Etats-Unis ou en France. Us sont en nombre con­
sidérable.

Un côté intéressant de la discussion qui s’est élevée durant l’année dernière, c’est 
l’intérêt plus considérable que l’on a donné aux questions économiques et sociales. On 
a ajouté à la Bibliothèque un grand nombre d’ouvrages sur ce sujet, et on les a placés 
dans le catalogue d’une façon toute spéciale.

On s’est beaucoup occupé pendant les deux dernières années de coopération agri­
cole, et nous avons essayé de nous procurer tout ce qui regarde ce sujet en rassem­
blant ce que le Congrès des Etats-Unis a publié. Les volumes relatifs à ces études 
constitueront une précieuse partie de la Bibliothèque. Mais comme c’est une 
téristique de ce sujet de dépasser constamment la discussion publique, les travaux qui 
s’y rapportent devront être suivis avec soin et réunis de temps à autre.

La question d’augmenter l’espace à la Bibliothèque est aussi pressante que les 
années passées. En 1918, les bibliothécaires firent rapport comme suit :—

“Aucun achat n’a été fait dans le but de remplacer les ouvrages détruits 
lors de l’incendie du Parlement, vu qu’il n’y a point de local disponible dans les 
conditions actuelles.

“ Les bibliothécaires ont appris qu’un local sera réservé dans la nouvelle 
bâtisse pour l’usage de la bibliothèque. Comme le manque d’espace est un 
fait connu de tous depuis longtemps et qu’ils déplorent eux-mêmes tous les 
ans, ils ont lieu d’espérer que ce local, au moins temporaire, sera suffisant.”

En 1918, les Bibliothécaires s’occupaient de nouveau du sujet, comme suit :—
“ Les bibliothécaires ont appris qu’un local sera réservé dans la nouvelle 

bâtisse pour l’usage de la bibliothèque. Comme le manque d’espace est un fait 
de tous depuis longtemps et qu’ils déplorent eux-mêmes tous les ans, ils 

ont lieu d’espérer que ce local, au moins temporaire, sera suffisant. Nulle 
information n’a été reçue depuis, d’aucune source, sur les plans proposés pour 
augmenter l’espace. Mais les bibliothécaires nourrissent l’espoir que la nouvelle 
bâtisse procurera un local plus spacieux que l’ancien pour le service des députés, 
quant à la disposition et l’usage des livres à consulter.”

Depuis l’an dernier, nous n’avons eu que peu de renseignements sur ce sujet. Des 
rumeurs, probablement non fondées, nous sont arrivés, allant à dire qu’il était question 
de modifier l’intérieur de la Bibliothèque pour nous donner plus d’espace. Nous n’avons 
pas d’information sur ce sujet.

Nous désirons faire remarquer que tout plan qui bouleverserait les livres dans les 
index, les catalogues et les cartes produirait des embarras et des dépenses auxquels 
les bibliothécaires ne pourraient pas songer, *et qui, pendant plusieurs années peut-être, 
■causeraient beaucoup d’ennuis aux membres du Parlement.

Un grand nombre d’ouvrages relatifs à la Grande Guerre ont été reçus et catalo­
gués, bien qu’ils soient très différents de caractère, et quelques-uns même de peu de 
valeur, tous illustrent les incidents de la guerre par mer et par terre, et bien peu ne 
méritent pas d’attirer l’attention.

Parmi les dons reçus à la Bibliothèque, nous désirons accuser réception d’une 
série de Rapports de la “ Insurance Institute ” de Toronto, de 1900 à 1919, soit dix- 
sept volumes en tout.
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